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Nous avons reçu tard dans la saison 
une consignation de Voitures de Bébé 
et nous les offrons aux réductions sus
dites afin d’éviter le trouble de les gar
der en stock.
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COLE’S
National M'fg. Go.

1* RVI «rAHjüâ.

Aux Ménagères
I le tempe de faire 
veler voe

Tapisseries et Peintures
par des main» habiles et expérimentée* Prix
modérée.

C'est maintenan

J. B. DUFOBD, 108 Bue Bideau
VT En main le stock de Tapisseries les 

mieux choisies et les plus variées.

T’AI UN LOT DE
Tapisserie Dispendieuse
Que je vendrai k 
Je suis préparé à

prix réduit durant • moi, 
fournir des eetimét mur

Peinture, Telntage
et Pose de Tapisserie.

f. F. BELANGER,
189 Rue Bank;

Téléphone No. 92.

Rabais Special
En Articles d’Argenterie 

et en Horloges
—CH1Z—

A.&A.Hillan
88 Rue Rideau.;

BUODTIEftS EN GROS ET EH DETAIL

Voitures de Bobos

egaaauap"»
CATARRH

Constructeurs et 
EntrepreneursAux

Nous manufacturons les toitures sui
vantes :
Toitures " iada Plate" Toitures Métalli- 

l’oituijs eu Fvr Galvanisé, 
Toitures en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises “Su 
périeur Jewel”,

( San
Toi

f KENDALL’S’ 
[SPAVIN CURE

ft« Most éii,wMfiil Itemrdy ever
•nul, iui II I» (•• nain In lie HT.', t, and does 

not bllRU-r. Read proof below.

XENDALL'S SPAVIN CURL
or rnARi.ss A. 
tiiiseur.n nr

OurvsLASU Bat and Tbottibo Bud H 
. . , . KiJiWooD, lu., >OT.SQ, ISBa
Dm. B. J. Kmtoaix Co.

Dci.r Mm: I hnve always purchased your Ken- 
dall’* Wiiavln Cure by the half dnsen Dottles, 1 
would like prices Id larger qu.ii.Hly. I think It le 
one of the iwst liniment* on earth. 1 have ru tri v 
en my stable* for il.rro years.

Yours truly, Chas. A. Sirrnea,

U

KENDALL'S SPAVIN CURL
Dm. B. 3. Kendal.

Dear Sirs ; 1 desire to give yon testimonial of mr 
e<»Hl opinion of your Kei..laO'*H|mviii Cure. 1 ha* 
a eel It for 1 anirueee, Hilff Jointe and 
Hpavlne, and 1 have found It a sure cure, 1 oor.lt 
ally recommend It to all horsemen.

Yours truly. A. H. Onseav,
Manager Troy Laundry Stables,

ts, If. Y., November» IMS

KENDALL’S SPAVIN CURL
_ 4a rr, Wimtos C'ovsrr, Ohio, Deo. 14, MM. 

Dm. B. J. Kendall Go.
tient., i I feci It my duty to say what 1 have deaf 

with your Kendall’s Hpuvhi Cure. 1 have cured 
twentyJive horse* that bud Hpavlne, ton Of 
King none, nln* afflicted with Hie lletd and 
seven of Ills’ Jew. nine I have had on# of your 
books and follow ' ., the uir.-ctlons, I have neve» 
lost a case of any kind.

Yours truly, Andrew Ttrmsrm,
Horse Dootoa

KENDALL'S SPAVIN CURL
Pricadl i-er houle, or six unities for |A All Dmjs 

«lets have o.,.roan get It for you, or It will beeeol 
to any wd.lrwas on ro.--.jpt of urlce by the propria 
tors. Dm. H. J Kssda u. Co., fcuoslmrgh Velia, vt.
OLD BY ALL DUUOOttTfb

IPSpf

fFI%81
Pour SfcflVEZ-VOUSdb
Les POND'SBrûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'îeux 
Hémorrhpides 
Hémorrhagies 
Inflammt tiousKê’l^SïS

EXTRACT

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES I MEUBLES !

Nouveaux et a Grand Marche.
AMEUBLEMENTS DK SALON, DEBALLE A MANGER.'DR CHAMBRK> COU 

CHER DANS TOUS LES GENRES ET TOUS LES PRIX, CHEZ

Rarris & Campbell.
CETTE ANCIENNE ET HONORAI'!.F. MAISON UK MEUBLES D'OTTAWA, 

EST CONNUE PAR LE BON MARCHÉ »K SES PRIX ET PAR I.A BONNE 
QUALITÉ r.,S ARTICLES .QU'ELLE VEN».

Dix pour Cent de Reduction sur lout Achat Argent Comptant.
• ..Q.

HARRIS ânïï CAMPBELL,
Coin des Rues O’Connor et Queen, pres de la Rue Sparks.

:-ûé blé*-: Leetores du Soir les recherches que j'ai faites, à tra
vers lus âges, des humbles origines 
de cette institution,ds vous en mon
trer les progrès chez les anciens et, 
enfin de vous en faire connaître 
brièvement l’histoire l’organisation 
et le fonctionnement chet le peu
ple le plus civilisé qui fût jamais, 
les Romains.

La date exacte de l'origine des 
postes se perd dans la longue nuit 

des siècles passés. Tant qu’il trou
va dans la vie pastorale ses moyens 
d’existence, i’homrne s’inquiéta peu 
de ses voisins. Sous le ciel bleu 
de l’Asie, berceau de l’humanité, il 
ne connut d'abord que les forêts où 
s’étendaient ses courses de chasse, 
les rivièzee qui fournissaient à sa 
pèche et calmaient sa soif, les soli
tudes où erraient ses troupeaux.

peu les habitants de la terre 
se réunirent en groupes, en peu
plades, les tribus se formèrent, et 
avec elles naquirent bientôt les na
tions et les royaumes.

En même temps, des besoins et 
des dangers communs obligèrent les 
premiers petits états à nouer des 
relations plus directes les uns avec 
les autres, soit pour prévenir des 
revers ou conjurer des dangers, soit 
pour conclure des pactes d'amitié 
ou se livrer au négoce.

C’est donc à partir de ce moment 
et, comme on le voit, dès les temps 
les plus recules que la poste exista 
ou, pour mieux dire, que dis pro 
cédés nombreux furent employée 
pour y suppléer, jusqu'à l’époque 
de son organisation régulière.

On peut donc affirmer que la 
Poste prit naissance aux premiers 
âges de l’histoire, et qu’elle devint 
un agent indispensable de l’exis
tence môme, aussitôt que les divers 
groupes d’hommes épars sur la 
terre constituèrent un état Comme 
beaucoup d’autres institutions, dit 
un auteur la poste est née 
de la nécessité des rapports 
remonte en général dans chaque 
pays À l’époque où les citoyens ont 
eu des raisons de famille, ou d’in
térêt pour ne pan se perdre de vue 
et se donner mutuellement des nou 
▼elles. On la retrouve partout, sous 
une forme ou sous une autre.

Cette existence générale de la 
Poste, ou plutôt des rudiments d’un 
service postal, se retrouve en eflet 
dans l’histoire des premiers peu 
pies, et il ressort même du témoi* 
gnage des auteurs, que les Anciens 
frappés de la puissante faculté d’o
rientation, et de la rapidité de vol 
que possèdent les pigeons et les 
hirondelles, employèrent ces oi
seaux, dès la plus hau e antiquité,

tement brûlés sur elles, à la seule 
exception de leurs chaussures -t 
tout leur corps était affreusement 
carbonisé. Ces de$n infortunées, 
en dépit de tous les soins qu’on a 
pu leur prodiguer, sont mortes 
quelques heures plus tard, après 
une agonie épouvantable. Les pa 
rents de miss Steigmyer, qui était 
d’Attlca (Ohio), prévenus par dépê • 
che, sont arrivés au pensionnai une 
heure après la mort de leur fille.

Sept autres jeunes filles, parmi 
lesquelles miss Baker, de Fort Plain 
(New .York) et miss Addie Buchtel 
nièce du fondateur de cet impor
tant pensionnat, ont été aussi plus 
ou moins grièvement brûlées et 
quelques unes sont dans un ôtât 
critique. L’odeur du linge et des 
chairs brûlés était telle dans tout 
l’établissement que plusieurs au
tres pensionnaires se sont évanouies 
en portant secours à leurs infortu
nées compagnes.

Un service funèbre a eu lieu 
dans l’après-midi au pensionnat 
même et les parents de mies Bteigm 
yer ont emmené le corps de leur 
fille à Attica, où les funérailles au
ront lieu aujourd’hui. Le corps de 
miss Steves sera également envo
yé chex ses parente, à Clifton 
Springs (New York).

Il est facile de s’imaginer la cons
ternation causée par cet accident. 
Aux derniers avis la plupart de* 
pensionnaires du Buchtel Collège 
faisaient leurs malles et se hâtaient 
de quitter l'établissement dans le* 
auel leurs compagnes ont été brû
lées.

LA SITUATION AU CHILI
Une dépêche i*»çue de Val pa valse 

dit que les navires de guerre chi
liens ont donné avis que le 2t) jan
vier, ils commenceraient le bio us 
du port d’inique. L’importation 
des vivres A Inique a déj i été ar-

De nouvelles dépê k •» reçues di
sent que les rebellas ont déclaré le 
blocus des ports «lu Chili de façon 
à faire cesser le commerce du ni-

Des dépêches d’inique reçues par 
des particuliers portent que le blo
cus s'étend jusqu'à Coquimbo. Les 
navires de guerre chiliens “ Almi* 
rante Cochrane ” et “ Magell ” opè
rent le blocus. L’ “ Almirante 
Cochrane " a saisi une partie de la 
cargaison du steamer “ Santiago. ” 
Tous les fils télégraphiques au nord 
de Valparaiso sont coupés.

R. Avocat, Cours Fédérale* stjde 
Rue Wellington. Ottawa.i ' M.McLEOD, C

MCHEMH18 HISTORIQUES SUR
GEO.IMAURIN, L.L.B. lis postes abouihes.J

avocat, Etc.
BUREAU : 1» RUE ELGIN. OTTAWA. PREMIÈRE PARTIE

VALIN & CODE LIS POSTSS CHEZ LES DIFFÉRENTS 

PEUPLES DI L’ANTIQUITÉ

Au Canada, grâce au développe 
ment de l'instruction et à la facilité 
relative des moyens de communi
cation, tout le monde est client de 
la poste. Chaque jour, en effet, 
beaucoup d’entre nous reçoivent ou 
expédient plusieurs lettres, prospec
tus, papiers d’affaires ou échantil
lons de toute sorte, sans compter 
les journaux politiques, littéraires, 
Scientifiques ou autres devenus 
presque, en cette fin de siècle, le 
complément indispensable de notre 
existence bociale et intellectuelle.

Intimement liée aux plus grands 
comme aux plus'tnodestes intérêts 
des peoples et des particuliers, la 
poste est devenue une institution 
essentiellement démocratique et po 
pulaire.

Elle nous permet de correspondre 
à chaque heure du jour, avec les 
personnes absentes, de nous en
tretenir avec leur cœur et leur pen-

Avocats, Solliciteurs, Etc.

BLOC EGAN, RUE SPARK&
VIS-A-VIS L'MOTEL RUSSELL.

J. W. W. WARD,
AVOCAT, ETC.

—BUREAU—

31 Scottish Ontario Chambers Ottawa.
O’GAKA, JïacTAVISH & WYLD, Pau à

V Avocats, Solliciteurs, Notaires.

Bloc l|ay, Rue Sparks, Ottawa, Ont.
EXPLOSION MYSTERIEUSE IT 

FATALE
11 s’est produit une effroyable ex

plosion dans une bouche d’égoùt 
samedi soir à l’interjection de Jack 
son et Wabash avenue à Chicago.

Le bruit A dû être entendu dans 
un rayon d’un mille et les vitres de 
plusieurs maisons ont été brisées.

Les deux rues étaient pleines de 
monde et plusieurs personnes ont 
été renversées. 11 y a eu une grande 
panique. Nombre de personnes 
ont été blessées par les morceaux 
de vitre tomDés des fenêtres.

Mme CL R. Ross, femme de cou
leur, a été tuée raide. 811e allait 
passer sur le couvert de l’égoùt 
quand l’explosion s’est prodaile. 
Elle a eu le ci âne fendu en deux et 
la cervelle s’est répandue sur lt 
pavé.

Un constable qui se tient généra
lement près de l’égoût où a eu lieu 
l’explosion, y était depuis quatre 
heures au moins quan d, quelques 
instants avant l'explosion une ba
garre entre deux charretiers l’avait 
fait s’éloigner et échapper ainsi à 
une mort certaine.

Plusieurs personnes attribuent 
l’explosion au gaz carbonique de 
l’égoût : d’autres disent qu’il a dû 
se produire une fuite dans quelque 
tuyau au gaz et que les fils de la 
lumière électrique ont déterminé 
l’explosion.

Une explosion semblable «’était 
produite, il y a un an, presque au 
même endroit ; mais elle avait eu 
de moins désastreux résultats.

PRÈS DE L'HOTEL RC88MLL.
Martin O'Gaxa, Q.C., D.B.MacTavbm, W.Wtld.

CHARBONles Meilleures 
Qualités de

Succeeeenr de 
J. C. Browne i Cie. 

Bloc Russe 11.T.J. Brigham
& 26 Rue Sparks.

Belcoart, MacCraken 6 Henderson,
Avocats, Procureurs, Notaires, Etc. 

ONTARIO ET QUEBEC. 
OTTAWA.

Elle anime le corps social tout 
entier et fait parvenir à l'hôtel du 
prince comme à la cabane du. pau
vre, avec une promptitude et une 
régularité que nos pères n’ont pas 
connues, ces missives contenant 
lour à tour nos joies et nos dou
leurs, ces recueils, ces gazettes, ces 
revues et ces imprimés porteurs des 
nouvelles les plus variées.

Franchissant les frontières des 
Etats et l’immensité des mers, elle 
vient de toutes les parties du mon
de civilisé nous apporter des nou
velles des personnes qui nous sont 
chères, et nous apprendre où en est, 
pour ainspiraler, la vie univer-

Elle nous informe si telle nation 
nourrit des sentiments de paix ou 
de guerre, si les récoltes ont été 
pauvres ou abondantes, si les élé
ments déchaînés ont détruit les tra 
vaux de l’homme, ou englouti dans 
l’abîme des océans la barque du pê 
cheur de la côte ou le navire du ri
che armateur.

Comme le disait il y a plus de 
cent ans, un des plus brillants écri
vains qu’ait produit la France “ La 
poste est le lien de toutes les affaires, 
de toutes les négociations ; par elle les 
les absents deviennent présents ; elle 
est la consol ition de la vie.

Considérée au point de vue civi
lisateur, la poste est parmi les ins
titutions sociales, une de celles qui 
contribuent le plus au déve'oppe- 
ment intellectuel des nations. Elle 
est un puissant auxiliaire pour dis
siper les ténèbres de l’ignorance et 
faire pénétrer partout le flambeau 
du progrès. Aussi estjee à elle qu’il 
faut attribuer eo? partie l’essor re
marquable que toutes les branches 
du génie humain prennent de nos 
jours, et qui semble devoir pro
chainement transformer le monde. 

An surplus, l’utilité de la piste 
reconnue 

dans tous les pays civilisés. Lee 
nations se concertent, dans leurs 
congrès périodiques, non-seulement 
pour en rendre l’organisation de 
plus en plus uniforme et l’usage 
moins coûteux, mais encore pour 
l'ètendre aux contrées lointaines 
peu avancées dans la voie du pro
grès, et auxquelles ce moyen de 
culture fait encore défaut.

Et cependant, chose digne de re
marque, combien d'entre nous jouis 
sent des avantages de la Poste, sans 
en connaître ni l’histoire ni l'o rga 
nisation 1

Sans doute on cite nn verset de 
la Bible, on passage d’Homère ou 
d Hérodote, nn fragment de Xéno- 
phon ou de Soétone; mats on a hâte 
de pailer des courriers de Charle
magne. des grands et des petits 
messagers de VUnivermté et enfin 
de Louis XI qui, le premier, inau
gura dans le beau pays de E rance, 
en service postal régulier.

Le cadre de cette conférence ne 
me permet pas de décrire tous les 
rouages (le la Poste moderne, mais 
j'ai cru qu'il ne serait peut-être pas 
sans intérêt de vous communiquer

N. A. Bilcovrt, John J. McCrakin, 
G so. F. Henderson.

Stewart, Chrysler & Godfrey,
AVOCATS, SOLLICITEURS.

Agents peur U Ceur Supreme et le Parlement.

Wjanjbres Uqioç, 14 rue Metcalfe, Ottawa.
MoLso» Stsw

L’HIVER KN EUROPE
Londres, — On signale de vio

lentes tempêtes dans la mer du 
nord. Eu Autriche-Hongrie, un 
nouvel ouragan de neige s’esi abattu 
sur le pays. 11 est à craindre qu'il 
n’en résulte de nouvelles souf- 
f ances pour les habitants. Uufvé
ritable '• blizzard ” sévit, cet après- 
midi, dans ls ville de Vienne. Le 
trafic est de nou veau interrompu 
sur les lignes de chemins de fer 
bloquées par la neige.

Bruxelles, — Le dégel qui conti
nue à Paris et à Londres, vient de 
commencer à Anvers, On craint 
fortement que la débâcle subite des 
masses de place, dans l’Escaut, ne 
cans j de sérieux dégâts aux navires# 
Pour les protéger contre les glaçons 
flottants, on a placé à l'a vaut des 
embarcations des plaques de fer et 
dVnormes pièces de bois. Par suite 
de l'interruption de la navigation 
sur l’Escaut, plus de quinze milles 
personnes sont sans travail et se

F. H. CHRTSfcE»,j.rj!
Godfrey.

-A. JS. LTJSSIER
Avocat, Notaire, Etc.

569 RUE SUSSEX. 
Coin do la Rue Rideau, Ottawa, Ont.

JVArgent 
l'Emprunteur.

BUREAU

à Prêter areu avantage spécial à Elle
A. E. LUSSIER.

M. G. GORMAN, L. L. B.
(Successeur do /.. A. Olivier. )

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc. 
—BUREAU—

Goiq des Ques Rideau et Sussex, Ottawa. 
4arArgent a Prêter.

Walker, McLean & Blanche!
AVOCATS,

Avoues, Solliciteurs, Agents Parlemen
taires, Notaires, Etc

No. 34J rue Elgin, Ottawa.
(RN FACE DU RV8SK1L.)

W. H. Walker, D. L. McLean, C. A. Blan«hkt.

UNE VJLLti DECIMEE PAR LA 
FAIM

Il y a environ une semaine, la 
nouvelle arrivait à Tlemcen que les 
habitants de Sebdou, petit village 
de la province d’Oran, étaient en 
neigés sans espoir de salut et se 
mouraient de faim. Iis avaient 
épuisé leurs provisions avant l’arri
vée du courrier à Tlemcen et il pa 
rait qu’on en était réduit à tuer les 
chevaux, les mules et mêmes quel
ques chameaux pour les manger.

Les habitants de Bebdou atten
daient un convoi de provisions. Lee 
autorités militaires de Tlemcen 
avaient envoyé une grande quan
tité de provisions avec un», escorte, 
mais au bout de deux jours le con
voi s’est trouvé enneigé et on vient 
d’apprendre que les vivres n’ont pu 
parvenir à Sebdon. Ou fait tous les 
efforts possibles pour se mettre en 
communication avec Sebdon, mais 
on entretient des craintes sérieuses 
sur le sort das habitants de ce vil
lage.

Les soldat» français en Afrique, 
peu habitués à la température qu’il 
y fait, ont peine à réeist .r et souf« 
[rent grandement du fioid.

Bradley $t Snow
comme moyen de correspondance. I trouvent réduites à une grande mi-

Sans remonter jusqu'à la colombe l aère, l/es dons et lés secours deAVOCATS, SOLLICITEURS pour LA COU 
SUPREME NOTAIRES, Etc.

B. A. Bradley. à T. Show

Argent A prêter A 0 p. c. avec privilège d 
rembourser en aucun tempe.

toute nature ne pauvent subvenir 
au soulagement de celte infortune.

Madrid, — La journée de lundi a 
été la p us froide que l’on ait jamais 
vue en Espagne, Nombre de trains 
sont pris dans la neige en Galicie et 
dans les Asturies. Plusieurs senti
nelles sont mortes de froid dans 
leurs guérites. Un grand nombre 
d’animaux, par exemple les singes 
au jardi zoologique de Madrid, ont 
péri.

Berlin,—Le froid engendre beau
coup de misère danfc cette ville et 
dans les environs. Pius de 62,000 
personnes sont pour le moment 
inoccupées et seront obligées d’aU 
tendre le beau temps avant de re
trouver de l’ouvrage.

L’Elbe est couverte de glaçons 
énormes et la navigation y est en
core dangereuse, en raison de ces 
masses flottantes. Leur choc contre 
les navires est terrible et plusieurs 
embarcations ont eu leur avant dé
foncé. On a dôbarqeé. dans Elle 
d’üeligoland dix-huit matelots qui 
«e trouvaient à bord de navire s cou 
les bas par les glaces.

Vienne, — Un des plus tristes ac- 
cidents causés par ce froid rigou
reux des jours derniers est celui de 
la mort de quatre enfants qui ont 
été gelés pendant qu'ils allaient à 
l’école. Ces enfants sont partis en
semble pour l’école qui se trouve 
isolée sur une route. Ils ne repa
rurent pas chez eux, le soir. ,On se 
mit à leur recherche et on les a 
retrouvés morts de froid, étendus 
sur le côté de la route.

On croit que beaucoup de per 
sonnes ont péri sous la neige et 
qu’après la fonte de celle-ci on re* 
trouvera quantité de victimes.

de l’arche de Noô, on sait que les 
marins de l’Egypte, de Chypre, de 
Crète et de la Phénicie se servaientA Vendre a Bon Marche de pigeons pour communiquer avec 
la terre et annoncer leur retour à 
leurs familles.

Portes, Châssis et Jalouseries, bois préparé. 
Moulures, Vitres Peintes, Huiles, Peintures, 

** Suir et fournitures de Chaussures ches

R. WOODLAND,
3S jme Beseerer, pies du Bassin du Canal.

f Chs. Bkiioard 
(A suivre)

LE FEU Au PENSIONNAT
Une petite fête que donnaient 

samedi soir les pensionnées du 
Buchtel Collège, à Akron (Ohio), 
en l’honneur de l’anniversaire de la 
nnissance de huit d'entre e des, s’est 
terminée brusquement par un ter
rible accident dans lequel deux des 
jeunes filles ont été mortellement 
brûlées et plusieurs autres très 
grièvement.

Les huit jeunes filles, en Thon* 
near desquelles la fête avait été or
ganisée, étaient déguisées avec des 
costumes étranges ornés de nom
breux rubans de coton, et elles 
étaient coiffées d’espèces d e 
grands chapeaux de toute forme 
égilement couverts de rubans. .Or, 
tandis qu’nne vingtaine de leurs 
compagnes dansaient en rond au 
tour d’elles, le chapeau de miss Au
rélia Steigmyer a pris feu. Les 
flammes se sont communiquées 
presque instantanément à son cos
tume et à une de ses voisines. Il 
s'en est suivi une panique êpouvan 
table ; les pauvres filles poussaient 
dis cris déchirants et se roulait sur 
le sol pour tâcher d’éteiodre les 
flammes sans pouvoir y réussir.

Ce n’est qu’avec l’aide de couver
tures et d’âne petite pompe porta
tive oue Von est enfin parvenu à 
éteindre le feu. Mais déjà mies

Steigmyer et miss Mary Steves 
avaient eu leurs costumes compté-

/Le “HUB7
T1S-À VIS LE MUSEE GÉOLOGIQUE.

3KVINS ET CIGARES CHOISIS*-#
TOUJOURS EN MAIN. est incontestablement

WM. CODD, Proprietaire.
648 |Rve Svbsbx, Ottawa.

HAP. BOYIS,
284 RUE DALHOU6IE.

l’Eau et de Rea-Poee et répare tuyaux à 
vol, Appareils de tias et de Chauffage.

Fait toute* sortes de Couverture» en Tôt», 
Dalle* et Dalleaux, et généralement tou» le* 
travaux de Ferblanterie et Plomberie.
ORDRES PROMPTEMENT EXÉCUTÉS. BRULEE VIVE

Les dépêches de Chicago nous 
ue Joeé- 
ienne d'u-

appreonent que pendant q 
phine DroleUe, une canad 
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